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VAL D’HÉRENS ET FINGES

Les projets de parcs
évalués
Les experts de l’Office fédéral de l’environ-
nement, menés par Pierre Galland, arpen-
tent le Valais central. Pour dénicher forces
et faiblesses des projets déposés...27
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POUR ENTREPRENEURS ET ARTISANS

1000 prospectus A4 (fichier fourni)
• quadrichromie recto-verso
• papier couché demi-mat 135gm2

• pliage
(création sur demande)

PRIX SPÉCIAL: validité: 31.08.09

Fr. 600.– (TVA comprise)

sur présentation de cette annonce

Qui s’en priverait?

PUBLICITÉ

C’est ce vendredi 19 juin
que la commune d’Orsiè-
res et le district d’Entre-
mont fêteront leur nou-
veau conseiller d’Etat
Maurice Tornay. La mani-
festation aura le caractère
d’une grande fête popu-
laire puisque l’ensemble
de la population entre-
montante est invitée à se
joindre aux Orsiérins
pour participer à cette ré-
ception.

Après un arrêt à Sem-
brancher, le chef-lieu du
district, de 16 h 30 à 17
heures, Maurice Tornay
arrivera à Orsières en
train. A 17 h 30, un cor-
tège, qui verra la partici-
pation des fanfares Edel-
weiss et Echo d’Orny
d’Orsières, de l’Union
instrumentale de Liddes,
du groupe folklorique Les
Bouetsedons, du chœur
des écoles, de la famille
du conseiller d’Etat, des
autorités fédérales, can-
tonales et communales,
et des invités, conduira
tout ce monde sur la
place Centrale.

Dès 18 heures aura
lieu la partie officielle,

agrémentée de produc-
tions diverses. 

Dès 18 h 45, l’apéritif
sera servi à toute la popu-
lation. Il en sera de même
pour le repas (raclettes,
grillades, boissons), offert
à tout le monde. Dès 20
heures, la fête, animée
par Gabidou, Yves Moulin
et le groupe de Julien
Pouget, se poursuivra sur
la place Centrale et les
ruelles avoisinantes. Pas
de banquet officiel donc,
ni de places réservées
pour les invités, mais une
manifestation populaire
ouverte à tous. OR

RÉCEPTION OFFICIELLE DU CONSEILLER
D’ÉTAT MAURICE TORNAY

Orsières 
et l’Entremont 
en fête

VOLS À LA TIRE

La police met en garde 
et lance un appel à témoins 
La Police cantonale a constaté une recrudescence de
vols à la tire dans les centres commerciaux. Entre Sion
et Viège, une vingtaine de cas ont été enregistrés, indi-
que un communiqué diffusé hier. Ces infractions sont
commises le samedi principalement. Les auteurs qui
opèrent en groupe ou de manière individuelle profitent
de l’inattention des clients pour dérober leur porte-
monnaie.
La Police cantonale lance un appel à témoins. Le si-
gnalement des personnes suspectées est le suivant:
une femme, type européen, 160-165 cm, 25-30 ans,
svelte, cheveux bruns, porte une jupe multicolore et
un pull brun-beige; une femme, type européen, 160-
165 cm, 35-40 ans, cheveux blonds; une jeune femme,
type européen, 15-17 ans, cheveux noirs avec un chi-
gnon. Les personnes constatant la présence de ces in-
dividus sont priées de prendre contact avec la Police
cantonale au numéro d’urgence 117.

Enfin, la police formule toute une série de recomman-
dations. Elle conseille ainsi d’éviter d’avoir sur soi
d’importantes sommes d’argent et d’utiliser de préfé-
rence une carte bancaire/crédit, de bien fermer son
sac à main ou son sac à dos, de ne pas le déposer
dans un caddie, de ne pas conserver son code PIN
dans le porte-monnaie ou le sac, de conserver son
porte-monnaie dans une poche fermée. Toute victime
d’un vol à la tire doit s’annoncer rapidement au nu-
méro d’urgence 117. CM/C

EN BREF

Maurice Tornay, conseiller
d’Etat. HOFMANN

FRANCE MASSY

L’Association suisse des pa-
trons boulangers-pâtissiers a
tenu son congrès annuel à Loè-
che-les-Bains. Trois cent cin-
quante personnes, déléguées
par chaque canton, y ont parti-
cipé, bonne humeur à la clé, le
chiffre d’affaires des patrons
boulangers-pâtissiers l’année
2008 ayant augmenté par rap-
port à 2007.

Vers un nouvel 
apprentissage

La formation a été le maître
mot de la rencontre. L’assem-
blée a accepté le nouveau règle-
ment de formation visant à réu-
nir, sous l’appellation boulan-
ger-pâtissier-confiseur, deux
professions jusqu’ici séparées.
Si les patrons confiseurs don-
nent à leur tour le feu vert, cette
nouvelle profession – trois ans
d’apprentissage – devrait voir le
jour d’ici à deux ans. 

Autre décision importante:
les patrons boulangers-pâtis-
siers ont décidé d’augmenter le
soutien à la formation au tra-
vers de leurs cotisations.

Une relève dynamique
Quelque 900 jeunes ont

choisi l’apprentissage de bou-
langer-pâtissier en 2008, dont
30% de filles. «Les filles font
d’excellentes pâtissières. Elles
ont une finesse qui manque par-
fois à la gent masculine», assure
Guido Taillens, nouveau prési-
dent de l’association romande.  

Le comité d’organisation
avait sollicité les apprentis va-
laisans de deuxième année afin
qu’ils assurent une partie du
service lors du dîner de gala.
Ces derniers leur ont servi un
des desserts présentés par le
Centre professionnel de Sion
dans le cadre du «Swiss Bakery
Trophy» de Bulle. Un entremets
au safran de Mund, abricot et
mousses aux deux chocolats
qui avait obtenu une médaille
d’or. «Une relève bien assurée,
sur qui l’on peut compter. Rap-
pelez-vous: l’équipe suisse a
remporté la médaille d’or à la
Coupe d’Europe de la boulange-
rie en mars 2009 à Nantes», dé-
clare Beat Kläy, directeur de
l’ASPBP (Association suisse des
patrons boulangers-pâtissiers).

Ils façonnent 
le pain de l’avenir
MÉTIER� En congrès annuel à Loèche-les-Bains, les patrons 
boulangers-pâtissiers suisses statuent sur une nouvelle formation.

Pour lutter contre la concurrence des grandes surfaces, les artisans boulangers-pâtissiers misent sur un travail de qualité et l’émotion relative
au contact personnel. LE NOUVELLISTE

�Le pain gris n’est plus synonyme de pauvreté, mais d’un
certain souci d’équilibre alimentaire. Les Suisses alémaniques ont
une préférence pour les pains foncés alors que les Tessinois et les
Romands privilégient encore les pains clairs.

�Le suisse consomme quotidiennement 140 grammes de pain.

�On mange plus de pain à la campagne qu’en ville, à l’extérieur
que chez soi, et Monsieur mange plus de pain que Madame.

TENDANCE

A l’occasion du
Congrès suisse, les
patrons valaisans
ont demandé à
leurs apprentis de
première et
deuxième année, en
boulangerie-pâtis-
serie et en confise-
rie, de réaliser une
pièce sur le thème
du Valais. Un
concours sans note,
juste pour mettre la
main à la pâte.
Les premières an-
nées avaient un
thème imposé: une
tourte. La plupart
des gâteaux ont ac-
cueilli des vaches en
décoration. Sym-
bole valaisan par ex-
cellence, même si la
race d’Hérens ne te-
nait pas la vedette
et souffrait de la
concurrence de la
noire et blanche fri-
bourgeoise. Le raisin
et les étoiles, bien sûr, reve-
naient aussi en leitmotiv. Un
gros gâteau jaune, figurant un
fromage, avec une tête de vache
hilare amenait une touche d’hu-
mour, tandis qu’un autre
concurrent glissait un loup et
quelques moutons sur le gla-
çage de sa tourte, prouvant
ainsi qu’il suivait l’actualité.
On avait laissé aux deuxièmes
années le choix du genre. Pains

multicolores, pièces montées
ou non, en chocolat ou en sucre,
représentant des paysages al-
pins, des vignes, un Tschä-
gättä...
Il y en avait pour tous les goûts.
On devinait déjà, dans ces jeu-
nes artisans, lesquels étaient
passionnés, lesquels étaient
amoureux et dissipés, lesquels
allaient régaler nos papilles plus
tard. FM

Un Tchäggättä en chocolat réalisé par deux
apprentis confiseurs de deuxième année. DR 

Mise en bouche 
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